
Lâ€™OMS apporte son appui au Burundi dans la rÃ©ponse Ã  lâ€™Ã©pidÃ©mie de mpox

OMS-Burundi, 31 octobre 2025  Les centres de prise en charge au cÅ“ur de la lutte contre la mpox au BurundiBujumbura
â€“Â Depuis la fin juillet 2024, le Burundi est engagÃ© dans la rÃ©ponse Ã  une Ã©pidÃ©mie de mpox qui a progressivement touchÃ©
plus de 4496 personnes Ã  la mi-octobre 2025. Les jeunes adultes Ã¢gÃ©s de 20 Ã  30 ans sont les plus concernÃ©s, suivis
par les enfants de moins de 5 ans, rÃ©partis dans 46 des 49 districts sanitaires du pays. Les zones les plus affectÃ©es se
trouvent dans la mairie de Bujumbura, en particulier dans les quartiers de Kamenge et Kinama, oÃ¹ les efforts de riposte
ont Ã©tÃ© intensifiÃ©s.
Pour faire face Ã  lâ€™Ã©pidÃ©mie, le gouvernement du Burundi, avec le soutien de lâ€™Organisation mondiale de la SantÃ© (OMS) et
dâ€™autres partenaires, a mis en place une rÃ©ponse coordonnÃ©e impliquant plusieurs secteurs. Lâ€™un des axes prioritaires a
Ã©tÃ© la mise en place et la rÃ©novation de structures dÃ©diÃ©es. Lâ€™OMS apporte son appui au Burundi dans lâ€™Ã©laboration des
directives de prise en charge et le renforcement des capacitÃ©s des cliniciens dans la gestion clinique des cas de mpox. A
ce jour, au niveau national, le taux de guÃ©rison est de 99,9 % avec un seul cas de dÃ©cÃ¨s enregistrÃ©.  De plus, trois
Ã©tablissements ont bÃ©nÃ©ficiÃ© de lâ€™appui de lâ€™OMS. Il sâ€™agit des hÃ´pitaux de Muyinga et de district Kamenge, et lâ€™hÃ´pital
militaire de Kamenge. Ces structures ont permis de prendre en charge gratuitement toutes les personnes atteintes de
mpox, en proposant des soins complets incluant le traitement mÃ©dical, lâ€™alimentation, le soutien psychologique et la
prÃ©vention. A la date du 18 octobre 2025, les trois centres appuyÃ©s par lâ€™OMS ont pris en charge un nombre cumulÃ© de
4417 malades mpox soit plus de 98 % de lâ€™ensemble des cas.  Ces structures jouent un rÃ´le clÃ© dans la riposte, en
offrant aux personnes touchÃ©es un environnement rassurant et des services adaptÃ©s. Câ€™est ce quâ€™a vÃ©cu Rachel*, une
femme de 31 ans accueillie au centre de Kamenge, dans la commune de Ntahangwa Ã  Bujumbura.
 Â« Je ne savais pas exactement ce que jâ€™avais, mais en arrivant ici, jâ€™ai compris que jâ€™Ã©tais au bon endroit. Les soins ont
Ã©tÃ© rapides, les explications claires, et surtout, je me suis sentie en sÃ©curitÃ©. Câ€™est ici quâ€™on mâ€™a confirmÃ© que câ€™Ã©tait la
mpox, et quâ€™on mâ€™a vraiment aidÃ©e Ã  aller mieux Â», se souvient-elle.  Au-delÃ  des soins, les centres ont contribuÃ© Ã 
renforcer le lien de confiance envers le systÃ¨me de santÃ©. Les personnes prises en charge bÃ©nÃ©ficient dâ€™un suivi
individualisÃ© et dâ€™un cadre propice Ã  leur rÃ©tablissement. Le fait de ne plus dÃ©pendre des proches pour
lâ€™approvisionnement en nourriture ou en produits dâ€™hygiÃ¨ne a permis de limiter les risques de propagation au sein des
foyers. Par ailleurs, la sÃ©paration des espaces selon lâ€™Ã¢ge et le genre a facilitÃ© lâ€™organisation et permis une attention plus
ciblÃ©e aux besoins spÃ©cifiques. Ces amÃ©liorations concrÃ¨tes ont transformÃ© lâ€™expÃ©rience des usagers et renforcÃ© lâ€™impact
de la rÃ©ponse.  Lâ€™infirmiÃ¨re FranÃ§oise Kiziba, en poste Ã  Kamenge, observe les Ã©volutions au quotidien. Â« Ce centre a
vraiment changÃ© notre maniÃ¨re de travailler. Les patients sont mieux accompagnÃ©s, et nous avons appris Ã  les Ã©couter
davantage. On ne se contente pas dâ€™administrer des soins et mÃ©dicaments, on les aide Ã  traverser cette pÃ©riode difficile
Â», explique-t-elle avec engagement. Elle souligne que les formations reÃ§ues ont permis au personnel de mieux
comprendre les particularitÃ©s de la mpox et dâ€™adopter des attitudes plus adaptÃ©es, ce qui amÃ©liore autant la qualitÃ© des
soins que le lien humain.  Les amÃ©liorations observÃ©es dans les pratiques quotidiennes tÃ©moignent de lâ€™impact concret
des investissements rÃ©alisÃ©s dans ces centres. Le renforcement des compÃ©tences du personnel, la qualitÃ© des
Ã©quipements et lâ€™organisation des services ont permis de mieux rÃ©pondre aux besoins des personnes atteintes de mpox.
Cette Ã©volution ne se limite pas aux soins individuels : elle a Ã©galement facilitÃ© la coordination entre les Ã©quipes et
amÃ©liorÃ© la gestion globale des cas.Â   Le Dr Armel Bitaneza, MÃ©decin Chef de District de Bujumbura Mairie Nord, insiste
sur les bÃ©nÃ©fices observÃ©s. Â« Avant leur installation, les malades Ã©taient pris en charge dans des espaces trÃ¨s limitÃ©s,
ce qui compliquait la gestion des cas. Aujourdâ€™hui, grÃ¢ce Ã  lâ€™appui de lâ€™OMS, nous avons une infrastructure rÃ©novÃ©e, 55 lits
disponibles, un personnel dÃ©diÃ©, et une organisation plus efficace. Cela a permis de mieux structurer les interventions et
de rÃ©duire les risques de transmission Â», explique-t-il.Â   Lâ€™appui de lâ€™OMS ne sâ€™est pas limitÃ© aux infrastructures.
Lâ€™Organisation a Ã©galement renforcÃ© les compÃ©tences locales, mis en place des Ã©quipes dâ€™intervention rapide, formÃ© des
professionnels de santÃ©, supervisÃ© les sites de diagnostic, distribuÃ© des outils de traitement, dÃ©sinfectÃ© les habitations
concernÃ©es, et soutenu la sensibilisation sur les mÃ©dias et dans les Ã©coles.  Au fil des mois, cette mobilisation a permis
de bÃ¢tir une rÃ©ponse plus robuste et rÃ©active. La collaboration entre les autoritÃ©s sanitaires, les partenaires techniques
et les communautÃ©s locales a contribuÃ© Ã  crÃ©er un environnement plus sÃ»r, tout en renforÃ§ant la rÃ©silience du systÃ¨me
de santÃ© face aux urgences futures.  Du cÃ´tÃ© de lâ€™OMS, le Dr Issa Diallo, Chef dâ€™Ã©quipe pour la prÃ©paration et la rÃ©ponse
aux urgences sanitaires au bureau de lâ€™OMS au Burundi, met en lumiÃ¨re la vision qui a guidÃ© la mise en place de ces
structures. Â« Nous avons voulu assurer une prise en charge mÃ©dicale complÃ¨te, rÃ©duire les complications liÃ©es Ã  la
mpox, limiter la transmission dans les communautÃ©s, et renforcer les capacitÃ©s locales. Ces centres sont aujourdâ€™hui des
exemples de ce quâ€™une rÃ©ponse bien structurÃ©e peut accomplir Â», affirme-t-il.  Ces rÃ©sultats concrets illustrent lâ€™impact
dâ€™une approche intÃ©grÃ©e et centrÃ©e sur les besoins des personnes. En combinant expertise mÃ©dicale, engagement
communautaire et appui institutionnel, les unitÃ©s de soins ont redonnÃ© espoir Ã  de nombreuses familles touchÃ©es par la
mpox.  Rachel, qui a recouvrÃ© la santÃ©, conclut avec une note dâ€™espoir. Â« Ce que jâ€™ai vÃ©cu ici mâ€™a vraiment rassurÃ©e. La
mpox peut inquiÃ©ter, mais avec des soins adaptÃ©s, on guÃ©rit Â», confie-t-elle. Â«Â Je suis reconnaissante dâ€™avoir Ã©tÃ© prise
en charge dans un endroit oÃ¹ jâ€™ai Ã©tÃ© soutenue, comprise et bien entourÃ©e. Jâ€™aimerais que les gens sachent quâ€™il existe
des lieux comme celui-ci, oÃ¹ lâ€™on peut vraiment reprendre confiance et se relever.Â Â»Â   
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